
 2ème conférence internationale sur la Biofortification à Kigali au Rwanda

@rib News, 31/03/2014Reportage spÃ©cial de Kigali, par notre confÃ¨re JÃ©rÃ´me BigirimanaKigali, 31/03 - Une confÃ©rence
internationale de haut niveau sur la biofortification sâ€™est ouverte lundi Ã  Kigali, la capitale rwandaise. [Photo : le Premier
ministre rwandais Pierre-Damien Habumuremyi lors de son discours inaugural]Pendant trois jours, plus de 300
partenaires issus des gouvernements, des centres de recherche en politique alimentaire et plusieurs organisations de la
sociÃ©tÃ© civile et des fermiers se pencheront sur la question sensible de la nutrition et verront ensemble comment fournir Ã 
plus de populations pauvres les aliments nutritifs dont elles ont besoin.
La biofortification est une technique relativement nouvelle qui consiste Ã  dÃ©velopper des cultures Ã  forte teneur nutritive.
Elle vise notamment Ã  procurer plus de vitamines et minÃ©raux essentiels comme la vitamine A, le zinc et fer dans les
cultures de base comme le haricot, le manioc, le maÃ¯s, le riz, le blÃ©, la patate douce, etc. Dâ€™aprÃ¨s les experts, cela
devrait aider plus dâ€™un tiers de la population mondiale qui souffre du manque de vitamines et minÃ©raux essentiels dans
leur alimentation quotidienne. Dâ€™aprÃ¨s les initiateurs et les partenaires du projet rÃ©unis Ã  Kigali, la biofortification est un
nouveau novateur pour faire face efficacement Ã  la faim et Ã  la malnutrition dont souffre souvent la plupart des
populations pauvres dâ€™Afrique et dâ€™Asie. Cette carence en micronutriments est souvent dÃ©signÃ©e sous le nom de Â«Â faim
insoupÃ§onnÃ©Â Â» ou Â«Â faim cachÃ©eÂ Â» et a plusieurs consÃ©quences dont les plus graves sont Â le retard de croissance,
une grave anÃ©mie et une cÃ©citÃ©. Selon le Premier ministre rwandais Pierre-Damien Habumuremyi qui a ouvert les
travaux de cette consultation, Â«Â Le Rwanda a fait lâ€™amÃ©lioration de la nutrition une de ses prioritÃ©sÂ Â». En Afrique, le
Rwanda se prÃ©sente comme un pays modÃ¨le dans le dÃ©veloppement de ces cultures et oÃ¹ plus de 500 000 fermiers ont
dÃ©jÃ  plantÃ© les nouvelles variÃ©tÃ©s de haricot trÃ¨s riche en fer. Ce qui permet de produire plusieurs millions de tonnes de
haricots de plus que la variÃ©tÃ© locale. La technique de biofortification est menÃ©e par HaverstPlus, le projet du Groupe
Consultatif pour la Recherche agricole internationale (CGIAR), cogÃ©rÃ© par lâ€™institut international de recherche sur les
politiques alimentaires (IFPRI) et le Centre International pour lâ€™agriculture tropicale (CIAT).Haverstplus est dÃ©jÃ  prÃ©sent en
Afrique depuis quelques annÃ©es, surtout en Zambie, au NigÃ©ria, en RÃ©publique DÃ©mocratique du Congo, en Uganda et
au Rwanda. HaverstPlusent entreprend Ã©galement de sâ€™Ã©tendre dans dâ€™autres pays comme le Burundi oÃ¹ des essais sur
le haricot ont dÃ©jÃ  Ã©tÃ© effectuÃ©s via lâ€™ONG World vision Burundi. [Fin]
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